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trente mille hommes. Et il les envoyait sur le Liban, tour à tour, dix 
mille chaque mois. > (111, Rois, v.)

La mer est éloignée de dix à douze lieues : là on mettait les cèdres 
sur des radeaux pour les conduire à Joppé, d'où ils étaient transpor­
tés à Jérusalem, (il, Parai., 16 ) On fit de même sous Zorohabel pour 
la reconstruction du temple après la captivité.

(A suivre.)
Fr. Gaston, O. F. M.
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u Vatican. — Le 9 août a ramené l’anniversaire du cou- 

l( ronnement de Pie X. Tous les cardinaux de curie, sauf le
^ <1 Cardinal Mathieu parti pour les fêtes d’Ars, étaient pré­

sents à la solennité. S. Em le Cardinal Merry del Val a
célébré le stint Sacrifice auquel a assisté le Souverain Pontife.

Au Collège Samt-Antoine. — Au mois de juin dernier le 
collège a reçu la visite du Patriarche des Maronites, Mgr Ittyck. Sa 
Béatitude a chanté une messe solennelle avec assistance de quatre 
évêques maronites et de nombreux prêtres et religieux du Liban. 
Après la messe, le Patriarche a adressé la parole aux étudiants fran­
ciscains et aux fidèles. A nos religieux surtout, il a parlé dp l’union 
séculaire des Maronites avec les enfants de saint François. Sa visite 
avait pour but de proclamer sa sympathie envers un Ordre qui a si 
bien mérité des chrétientés orientales.

Audience du Pape. — Le 13 juillet, le Souverain Pontife a bien 
voulu recevoir en audience privée les trente-trois étudiants franciscains 
qui victorieux au concours ont obtenu le grade de lecteur général. 
Il leur a fait un petit discours de sept ou huit minutes ;"Our leur 
recommander de joindre la sainteté à la science et « d'éviter les opi­
nions qu’on appelle nouvelles et qui ne sont pas nouvelles, mais de 
vieilles erteurs blanchies. »


